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avec une fille de l’île et de
la mer, Michaëla, a débuté.
Les amants semblaient

protégés par l’île, la mer
qui l’entourait, et les habi-
tants qui y vivaient.

créatures marines
Sylvie Tanette tisse des

liens entre la vie du petit
port, les maisons aux toits
plats écrasées par le soleil,
les escaliers et les ruelles,
et les mythiques créatures
marines. Elle évoque aussi
ceux qui sont partis. Car la
petite île était surtout une
terre d’émigration.
Mais ce que dit surtout

avec finesse Maritimes ,
c’est la force de caractère
de ceux qui sont restés,
leur indépendance et leur
sens de la liberté.
Alors que nous sommes à

une autre époque et que
d’autres inconnus débar-
quent sur des îles de Mé-
diterranée, Sylvie Tanette
signe ce conte comme une
ode au sens de l’accueil et
de la fraternité. n

èè maritimes. De Sylvie tanette,
Grasset, 120 pages, 14 €.

core plus si cet inconnu ne
repartait avec la navette
suivante.
C’est ainsi que Benjamin

est arrivé. Sans explica-
tion. Il y a eu des com-
mentaires, mais aucune
quest ion en ces temps

troublés. Ni aucun des do-
cuments nécessaires, type
laissez-passer, réclamés.
Une chambre au-dessus de
la boulangerie, puis bien-
tôt une maison en ruine,
Benjamin s’est installé.
Une his to i re d’amour

marcher. « […] souvent j’en profite pour faire un grand tour
sur le sentier au-dessus des criques, jusqu’à l’extrémité de
l’île ». photo pascale Fauriaux

Claudie Gallay

Une saison pour construire unmonde
de claudie gallay, on con-
naît la délicatesse de son
écriture, son infinie ten-
dresse pour ses personna-
ges, sa capacité à capter
les plus infimes soubresauts
du quotidien pour en faire
des mondes, précieux et
forts.
S on nouv e au roman

Avant l’été (Actes Sud) ne
déroge pas à cette règle
d’une humanité normale
et pourtant essentielle.
Rien n’est exacerbé avec
elle, mais tout est d’une
incroyable importance,
puisque tout nous raconte
des manières d’être au
monde, de se découvrir, se
heurter et s’aimer qui nous
ressemblent tant et nous

étonnent pourtant tou-
jours, nous séduisent et
nous interrogent encore.
Elles sont cinq copines,

jeunes filles en fleur dans

une petite ville sans sur-
prises proche de Macon.
C’est Jess qui les raconte,
Broussaille, Camille, Bou-
cle d’Or et surtout Juliette,
la meilleure amie. Chacu-
ne at tachante e t be l l e
comme le jour qui se lève
sur leurs vies à construire
ou déjà toutes tracées ;
amoureuses ou rétives,
pleines de rêves et désirs,
déjà désillusionnées ou
casées.

leçons de vie
Peut-on échapper à son

destin ? Doit-on croire tou-
jours, en soi, en l’autre, en
l’avenir ? En guise de répon-
ses, el les se lancent un
défi : monter un défilé de
mode dans le cadre du con-
cours de talents organisé

pendant la fête patronale.
Tandis qu’elles se prépa-

rent, leurs regards peu à
peu s’aiguisent, leurs ca-
ractères s’affûtent, leur
amitié se teste. Et de ren-
contres en événements
improbables, c’est toute
leur vie qui s’en trouve
bouleversée ; leurs peurs
sont exorcisées, leurs vo-
lontés et leurs sentiments
se dissolvent ou s’exaspè-
rent, les transformant en
femme forte ou perdue.
Un roman d’apprentissa-

ge pétri d’humanité et de
cette dose d’innocence et
d’espoir qui bouleverse et
renforce. n

èè Avant l’été. claudie Gallay
(actes Sud) ; 560 pages, 22 €.

claudie Gallay. philippe

Matsas - leextra

Sophie chauveau
la fabrique des
pervers
avant Vanessa
springora, l’autrice
nous raconte
l’histoire de sa
famille, une

dynastie de bourreaux incestueux
qui firent de nombreuses victimes,
dont elle-même.
Folio, 310 pages, 7,50€.

Simone van der
vlugt
la maîtresse du
peintre
l’histoire de la
maîtresse
désavouée de
rembrandt, qui

réhabilite la personnalité et le rôle
de Geertje Dircs en dévoilant un
peintre sombre et manipulateur.
10/18, 312 pages, 7,80€.

karin hann
les lys pourpres
l’ascension de la
jeune catherine de
Médicis à la cour de
France, portrait
d’une femme hors
du commun,

attachante et étonnamment
moderne dans un xVie siècle
traversé de complots et trahisons.
le rocher, 460 pages, 8,90€

dominique
lormier
mai-juin 1940 : les
causes de la défaite
longtemps tabou, le
sujet de la défaite
de 1940 analysé ici
par l’historien qui

déchiffre les responsabilités
militaires, politiques, diplomatiques
et intellectuelles.
monpoche, 280 pages, 7,50€.

Sylvie Tanette

Une solidarité insulaire
Comme dans un conte, Sylvie Tanette raconte dans Maritimes l’épisode
marquant d’une île méditerranéenne. Un état d’esprit.

Pascale Fauriaux
pascale.fauriaux@centrefrance.com

E lle n’est pas nom-
mée, la petite île grecque
sur laquelle Sylvie Tanette
situe Maritimes, son nou-
veau roman.
Elle n’est pas nommée,

mais cette « histoire médi-
terranéenne » ne pourrait
pas se passer ailleurs que
sur une île. Car ces petits
points de terre qui parsè-
ment mers et océans par-
tout dans le monde parta-
gent un état d’esprit…
Autant qu’un narrateur,

le vieil homme qui relate
l’histoire est un conteur.
On l’entend presque à la
lecture des pages de ce
court roman qui flirte avec
la légende.
C’était à l’époque de la

dictature. Bien avant l’es-
sor du tourisme. Alors,
quand un inconnu débar-
quait de l’unique bateau-
navette hebdomadaire,
c’était un événement. En-
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Classement établi par les 250 libraires indépendants
du réseau Datalib. www.datalib.net
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Le pays des autres Leïla Slimani Gallimard

Trois Valérie Perrin AlbinMichel

Les enfants sont rois Delphine
de Vigan Gallimard

L'anomalie Hervé Le Tellier Gallimard

Combats et métamor-
phoses d'une femme Edouard Louis Seuil

BillyWilder et moi Jonathan Coe Gallimard

Semi Aki Shimazaki Actes Sud

La princesse
au petit moi

Jean-Christophe
Rufin Flammarion

Loin Alexis Michalik Libr.gén.
française

Ame brisée Akira
Mizubayashi Gallimard

1991 Franck Thilliez FleuveNoir

Il était deux fois Franck Thilliez Pocket

La vallée Bernard Minier Pocket

La chasse Bernard Minier Xo

Le jour des Cendres Jean-Christophe
Grange

Libr.gén.
française

Vivre avec nos morts Delphine
Horvilleur

Grasset et
Fasquelle

Un été avec Rimbaud Sylvain Tesson DesEqua-
teurs

L'inconnu de la poste Florence
Aubenas

Editionsde
l'Olivier

La grande illusion jour-
nal secret du Brexit Michel Barnier Gallimard

De la laïcité en France Patrick Weil Grasset et
Fasquelle

du20au27mai

Étude n A propos du style de
Charles Péguy

Charles Péguy est-il illisible ? Pour le lec-
teur contemporain, les œuvres du plus cé-
lèbre des auteurs orléanais peuvent paraî-
tre ardues, difficiles d’accès, datées même,
jugeront certains.

Depuis plus de 40 ans, Jean-Pierre Sueur,
ancien maître de conférences en linguisti-
que à l’université d’Orléans, ancien maire
d’Orléans et aujourd’hui sénateur (PS) du
Loiret, travaille sur Péguy et particulière-
ment sur le style du créateur des Cahiers de
la quinzaine.

Somme de ces années d’études, Charles Pé-
guy ou les vertiges de l’écriture, premier
ouvrage totalement dédié à la stylistique de
Péguy, vient de sortir aux éditions du Cerf.
« Ce livre est une réponse », écrit l’ancien
maire d’Orléans, en préambule. « Une ré-
ponse, d’abord, à tous ceux qui disent que
Péguy est illisible. Il suffit de se plonger
dans les milliers de pages de littérature
qu’il nous a léguées pour se persuader du
contraire. On y trouvera plusieurs registres,
plusieurs styles. On y passera du prosaïque
au ton le plus solennel, du lyrisme à la po-
lémique, de la mystique à la politique et in-
versement. »

n Littérature


